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Synthèse     :  

La fin du mois de septembre est marquée par une diminution des températures rejoignant les normales de saison suite aux
pluies de la première moitié du mois puis quelques pluies éparses qui ont traversé la région. La région présente un indice
d’humidité des sols très déficitaire à l’exception des sommets pyrénéens et de la région montpelliéraine.
La tendance marquée par la baisse des débits se poursuit bien que de légères améliorations très localisées puissent être ob -
servées grâce aux précipitations orageuses.
Ainsi, les mesures de restrictions sont en majorité maintenues depuis fin août et la prise d’arrêtés est stable sur le mois de
septembre.
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1/ Situation météorologique : un mois de septembre qui ne permet pas de renver-
ser la tendance

• T  empératures     :  

Ce mois de septembre 2022 marque la fin d'une longue période de hautes températures les 4 mois précédents (entre
+2.6 et 2.9°C au-dessus des normales pour la température moyenne). Même si le mois de septembre a été plus doux que
la moyenne, avec une anomalie agrégée de +1.1°C, il n'est que le 15ème au niveau de l'anomalie de températures
moyennes, loin de 1987 et de son anomalie de +2.6°C. Les écarts aux normales sont relativement homogènes d'un dé -
partement à l'autre, les valeurs étant comprises entre +0.60 à +1.54°C.
Les températures sont globalement au-dessus des normales de saison sur l'ensemble de l'Occitanie sans toutefois trop
s'en éloigner. En moyenne, c'est le département de la Lozère qui a la température la moins élevée (+0.45° C) par rapport
à la normale et c'est le département du Gers qui a la plus élevée (+1.51°C). L'évolution sur le mois de septembre des
températures montre une première moitié de mois bien au-dessus des normales, jusqu'à parfois plus de 5°C pour les
maximales. 
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• Précipitations     :  

Cumul des précipitations Occitanie – Septembre 2022

En moyenne sur la région, les précipitations sont proches des normales de saison avec des cumuls agrégés de 77 mm,
contre 82 mm habituellement, soit un léger déficit de 6.4%. Si on regarde à l'échelle départementale, on remarque que
les trois départements du nord-ouest ainsi que la Lozère sont en déficit légèrement plus important (autour de 15-17%),
tandis que le Tarn est en excédant de 20%. 
On note que les précipitations gardoises et héraultaises sont grandement provoquées par trois épisodes, à savoir le 6
septembre, où des lames d'eau supérieures à 120 mm ont été enregistrées près de Montpellier et jusqu'à Lunel en à
peine plus d'une heure, et le 23 septembre, où des cumuls de plus de 80 mm ont été relevés à nouveau en quelques
heures à peine au niveau du littoral Gardois et Est de l'Hérault, ainsi que vers Alès. Ces  différents épisodes pluvieux no-
tables mais localisés, ayant également touché la Cerdagne (66), conduisent localement à des cumuls mensuels de préci-
pitations conformes, voire bien supérieurs (notamment dans la région montpelliéraine), aux normales de saison.

• Sécheresse des sols     :  

Malgré les pluies de la première moitié du mois de septembre, l’in-
dicateur sécheresse d’humidité des sols repart à la baisse. Mis à
part les sommets pyrénéens, dont l’indice d’humidité des sols est
proche de la normale (mais toujours inférieur),  ainsi que  la Cer-
dagne et  la région montpelliéraine,  dont l’indice d’humidité  des
sols est supérieur à la normale, le reste de la région présente un in-
dice d’humidité des sols fortement déficitaire.
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2/ Situation hydrologique

• Hydraulicité :

Les pluies des derniers jours n’ont que très localement et temporairement permis de faire remonter les débits. 
La tendance marquée par la baisse des débits se poursuit sur la région bien que de légères améliorations très localisées
puissent être observées grâce aux précipitations orageuses.
Sur la Garonne, au 26 septembre, les niveaux se sont stabilisés entre l’alerte et le DOE. Dans ce contexte, le SMEAG a
arrêté le soutien d’étiage et se tient prêt à le relancer selon l’effet réel des pluies.
Sur la Neste, les faibles cumuls pluviométriques de la fin du mois de septembre n’ont pas eu d’impact réel sur les débits
naturels. L’évolution des débits est proche de la courbe quinquennale sèche. Il n’y a pas eu de nouvelles évolutions des
règles de gestion sur ce secteur depuis le 24 août. Concernant le versant Rhône-Méditerranée, bien que la situation de la
majorité  des  cours  d’eau  demeure  tendue,  les  précipitations  du  mois  de  septembre  ont  localement  permis  une
amélioration sensible, en particulier dans l’Hérault, le Gard et en Cerdagne. 
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• Observatoire national des étiages (OFB)     :  

Illustrant la poursuite de l’étiage, le nombre de stations ONDE présentant un écoulement visible est légèrement en

baisse ce mois de septembre (54% des stations ONDE observées fin septembre contre 56% à la fin du mois dernier).
Par contre, le nombre de stations présentant un écoulement visible acceptable est lui en hausse par rapport au mois

dernier (130 à fin du mois de septembre contre 97 à la fin du mois d’août). Cette amélioration ne concerne toutefois
qu’une partie du réseau hydrographique.

Les données de l’observatoire national des étiages confirment par ailleurs l’amélioration de la situation des cours d’eau
des départements de l’Hérault et du Gard durant ce mois de septembre.
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• État des réserves     :  

D’une  manière  générale,  la  situation  des  réserves  reste  toujours  préoccupante  car  les  taux  de  remplissage  sont
historiquement bas. Les taux de déstockage ont cependant ralenti et sont globalement stables depuis le 1er septembre.
Le taux de remplissage au 26 septembre sur la Neste est de 25 % (hors réserves de haute montagne). Sur les bassins
autonomes il est de 15 %. 

Sur la Garonne, le taux de remplissage des retenues IGLSN est de 17,9 % et de 48 % sur le lac d’Oo. Il convient donc
d’être vigilant,  notamment sur ce dernier dont les stocks risquent de ne pas permettre d’assurer le soutien d’étiage
jusqu’à fin octobre si les besoins se maintiennent.  Les stocks de la Raviège ont commencé à être utilisés pour la
Garonne et seront privilégiés afin de préserver les réserves ariégeoises qui ont un intérêt énergétique plus important.
 
Sur le Tarn-Aveyron, au 26 septembre, le stock restant sur les Saint-Peyres est de 2 %.  Il a été évoqué  en comité
sécheresse le besoin de tester le fil de l’eau Tarn, système de réalimentation qui n’a jamais été utilisé jusqu’à maintenant
et dont l’efficience n’est donc pas connue. Sur Pareloup, le stock restant est de 34%.
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• Niveaux des eaux souterraines     :  

Côté Adour-Garonne, les précipitations du dernier mois étaient conformes à la normale pour un mois de septembre, à
l’exception de la partie nord (Lot), toujours soumise à une sécheresse modérée. Toutefois, l’évapotranspiration reste
conséquente et la recharge est donc encore limitée. Ainsi, les deux tiers (65%) des niveaux restent orientés à la baisse,
mais le nombre de niveaux stables (25%) et en hausse (10%) est toutefois nettement plus conséquent que les mois
précédents. 

Pour la majorité des nappes du versant Rhône-Méditerranée, la diminution des prélèvements et la pluviométrie du mois
écoulé ont entraîné une amélioration notable de la situation depuis le mois d’août. Quelques nappes n’ont toutefois pas
bénéficié d’une recharge suffisante et demeurent dans une situation tendue, en particulier les nappes des calcaires urgo-
niens (30), du plio-quaternaire (66) et du karst des Corbières (66).
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3/ Mesures de restriction

Les mesures déjà en vigueur depuis fin d’août restent toujours d’actualité et sont maintenues ; la prise d’arrêtés de
restrictions est donc stable sur le mois de septembre.
Sur le versant Adour-Garonne, à l’exception de la rivière Lot, les restrictions restent fortes sur les axes réalimentés du
fait de stocks exceptionnellement bas, qui imposent de diminuer les objectifs de débit à tenir. Sur ces cours d’eau, les
restrictions à 50 % sont maintenues ainsi que les restrictions totales décidées fin août sur le système Neste.

Sur le versant Rhône-Méditerranée, trois départements sont toujours au moins en niveau crise : la Lozère, l’Aude et le
Gard,  et  deux  départements  bénéficiant  globalement  d’une  situation  hydrométrique  moins  tendue :  les  Pyrénées-
Orientales et l’Hérault.

8/9



9/9

file:///C:/Users/dominique.cervera/Desktop/GESTION%20QUANTITATIVE%20EAU/VEILLE%20HYDRO/NSHO%20DREAL/SEPT%2022/NSHO%20Images%20pour%20Writer/nsho_7.jpg

